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LA SOCIÉTÉ DE COLONISATION 
DU LAC TEMISCAMINGUE

L’assemblée annuelle de la So 
ciété de Colonisation du lac Témis- 
camingue, aeu lieu hier, premier 
mardi de février, au collège St 
Joseph d'Ottawa.

La plupart des membres étaient 
présents, et on remarquait dans 
l’assistance Nos Seigneurs T. Du
hamel, évêque d’Ottawa, et N. Z 
Lorrain, vicaire - apostolique de 
Pontiac.

Après quelques explications de 
la part du président, sur les travaux 
déjà accomplis, on procéda au choix 
du bureau de direction pour l’an 
née te85.

Voici le résultat du scrutin •
Directeurs de droit—Mgr J. T. 

Duhamel, Mgr N. Z. Lorrain.
Président—R Père Gendreau.

. Vice président— P. H. Chabot
Directeurs — &4M. Aug. Laper- 

rière, F. R. E. Campeau, Alphonse 
Benoit, Chas Desjardins.

Secrétaire-trésorier—J. L. Olivier
L*‘s nouveaux directeurs sont 

très-bien qualifiés, et nous ne dou 
tons pas qu’ils vont travailler bar 
diment et avec efficacité à faire de 
l’œuvre en contemplation une 
réalité avantageuse pour les ?o ie- 
taires et pour la prospérité générale 
du pays.

Des souscriptions au montant d<* 
$240, ont été versées dès hier soir, 
entre les mains du secrétaire tréso 
rier, et le R. Père Gendreau va 
partir immédiatement, en compa 
gaie de M. Moreucy, arpenteur du 
gouvernement dé Québec, pour 
aller visiter les terrains sur les
quels la société demande uu privi
lège.

L'arpentage et la division de ces 
terres doivent s’hccomp iv au com
mencement du printemps prochain, 
afin de permettre aux colons de 
commencer le défrichement de leurs 
lots et d’ensemencer dès cette année.

CLASSE DU SOIR
Une Dame française désire ouvrir une 

classe apé' iale pour enseigner le Erançais. 
Un devra s'adresser au No 48, rue Théodore. 

30 jan—1 m.—2 f p s

LEÇONS DE CHANT
Madame Christin recevra les élèves qui 

voudront bien 1"honorer de leur confiance, 
chez madame Lamothe, au No 376, rue Sus- 

vis-a vie la Basilique. 17 janv.—1 m

Bureau d’Ageut d’ImüieuWe
MACDONALD

NO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.
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A. B. MACDONALD,
Encanteur de la Reine, 

RESIDENCE,........253 RUB NICHOLAS

Nouvelles Générales

CANADA
Une lettre de Chicoutimi, Qué., 

noue apprend qu’on n’a jamais vu 
autant de perdrix blanches dans 
le Saguenay que cet hiver.

Une veuve de 73 ans, demeurant 
à S Roch, Qué, a convolé, ces 
jours derniers, en troisième noces 
avec son domestique, un jeune
homme de 19 ans.

Le Sénat canadien est saisi de six 
demandes de divorce, dont une 
venant de la province de Québec et 
les cinq autres de la province d’On
tario.

On dit que la Chambre de Qué
bec sera convoquée pour la dêpê 
cbe des affaires vers ie 27 février 
courant.

Les comptes publics de la l’uis 
sance pour l’annee fiscale 1883-84 
sont préparés, et les Tableaux du 
Commerce et de la Navigation 
viennent d’être distribués à la 
presse.

La grange de M, E. Guilbault, 
M. P. pour Joliette a été détruite 
par un incendie. Elle était rem
plie de grains et de fourrages de 
toutes sortes, et les pertes sont de 
«6,000.

Un jeune homme, du nom de 
John Arnold, résidant à Thornhill, 
Ont., a reçu par accident, hier, la 
charge d’un fusil dans le corps. 11 
est mort immédiatement des suites 
de ses blessures.

ueux des enfants de M. U. S 
Nordheimer sont morts de la diph
térie, hier èt avant hi-r, à Toronto 
Les médecins prétendent que la 
maladie a été occasionnée par des 
fuites de gax, qui empestaient la 
maison où M. Nordheimer vit avec 
sa famille.

Il y a eu, hier après-midi, une 
assemblée enthousiaste à la Salle 
de Musique de Québec. ;pour récla
mer en faveur de la ville le termi
nus du Pacifique Canadien. Plu
sieurs discours importants ont été 
faits, et un comité le citoyens mar
quants a été nommé pour surveiller 
les intérêts de Québec.

ETATS-UNIS
Une explosion de gaz terrible a 

-u lieu dans une mine de charbon, 
à Savannah, Ind. Il y a 3 morts et 
131 blessés.

Une correspondance annonce 
que dans les territoires Indiens 
plus de 300,000 têtes de bétail ont 
péri de froid et de faim. La terre 
est couverte de cinq pouces de 
neige. Si le froid continue une 
semaine encore, un demi-million 
de bestiaux périront.

Une femme qui avait jeté du 
vitriol à la tête d’un individu a été 
condamnée par le tribunal de 
Fewark, N. J. Le juge a déclaré 
que ceux qui jetaient du vitriol 
étaient aussi dangereux que ceux 
qui jetaient de la dynamite

EUROPE
La Propagande se pr. pare à en

voyer des missionnaires dans les 
colonies italiennes sur la côte de 
la mer Rouge. Cette mesure a été 
prise parce que les autorités ita 
tiennes ont promis leur protection 
à ces missionnaires.

Une dépêche officielle annonce 
que le général Earle a occupé 
Berti, après avoir forcé les rebelles 
à décamper. Les arabes ont aussi 
attaqué un convoi qui se rendait à 
Kassala, et ont été repoussés, lais
sant 250 morts sur le champ de 
batailie.

La police a reçu avis qn’un su
perbe cheval attelé à un cutter a 
été volé, ces jours derniers à Mont
réal. On suppose que cheval et 
voiture sont actuellement à Ottawa.

J. A. V.AL1J> CHAS ISJARDIlAvocat et Ni»taire Public.
ARGENT A PRETER. 

BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 
1’Hotel Russell.

No. 40 RUE SPARKS
OTTAWA.;

AGENT D’ASSURANCE29 Janvier 1885
sur la V I E et contre le F E U,Société de Colonisation du 

l.ac Témlscamlng Cité et District d’Ottawa.
COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizen*, DE MONTRÉAL. 
La Northern, Go. ANGLAISE, 
La Cnleelonlnn,
La Phœnijc,

Avis est |iar le pré ent donné à tous 1rs 
membres <ie la Sociéij de olonisation du 
lac Terni cam ng que le premier paiera ni 
de cinq piastres du versement pour t’ann- e 
1885, est devenu dû le treize j t ivi**r cou
rant (1885) et doit ôire fan avant le quinze 
lev-i '*- i roehai au bureau du soussigné, 
524,

Idée

do
do

f’npil.:'.! Vif Rè.inis,4nu s i sev. Gvux-la s-’uis nui nurom 
:e paiement pour-oui volera l'asseni-
du 3 evrter prochain.

Ollawa, 26 janvier, 1885 
Par ordre du Bureau.

LOUIS LU>SIBR, secrétaire

m. $40,000,000
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.SU'HIHCT ACTIONS de Banques et de Compagnies 

incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.

Les marchandises qui suivent seront ven- 
due->, ou plutôt sacrifiées, à EMPRUNTS négociés pour Particulière, 

Corporations M ^nicipales et Scolaires, Fa- 
briq es tt Eglises a des condition*» très 
avantageuses. Taux d'intérflt réduite:MOITIE FKIS

Durant QUELQUES JOURS seulement
Ces articles sont :

Jnste-Hu-corps pour dame* 
Gilet» en laine 
Vente»
Parile»*u»
PardesHtiN po *r i iifants 
Artlele» de gofit en laine

Avec d’autres arti dessin

ARGENT placé sur garanties f'e première 
classe.

LES capitalistes trouveront leur avan
tage à corrosp »ndre av m

M. Chas Desiardins.
BUREAUX:

Edifice de l’Iiôtei RnaaelL rne 
Spark*, Ottawa.

do
do
do

Marques de Commerce et Droite d’AuteurMODE «t (j,KMTi;a>.S ?”très.
déc. lan

JB N MAINS i. 6. LAVERDURELes dames sont invités à venir voir ces 
articles chez

A. Woodcock, MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIEMarchand de Modes,
30. IIP» SPARKS.

L B. TACKABERRY Voua trouverez chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

Ou ils, Clous, Câble, Chaîne,
El to.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastir
BNCMTEUR, COURTIER

MARCHAIT!
Etc.

Comme parle passé un assoM'.- 
ment complet de

A

Commission
Qü INC AILLE RIE. 

69 & 7i Rue WILLIAM
Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux : RUE SPARKS
(Enfaeedel’Hotel Bussell.)

OlLAWA. IAux Inventeurs
J. CoursoÏÏe & Cie PROVINCE DE QUÉBEC

•t
Solliciteurs de Brevets <1 Invent** 1 

Dessins de Fabrique, Marquei 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants an \ Mit i § 
UnÎN, en Angleterre et eu France*

Département des Terres delà Couronne

Section des Bois et Forêts
Québec, 20 décembre 1884.

Avis est par le présent donné, que, con- 
f’irmément aux dispositions de l’acte 36 
Victoria, chapitre 9, les coupes de bols sui
vantes aer >nt mises à l’enchère,dans la salle 
de ventes du Département des Terres de la 
Couronne, en cette ville, MERCREDI, le 
25 FÉVRIER 1885, k 10-30 a. m.

J. COtTRSOLLB & Cie.,
Chambre Victoria

Vis-à-v* e boni»u /tus Brevets.
OTTAWA, Ouï AGENCE D'UTTAWA 

Bloc A, arrosé par la Rivière Ottawa 
1er Rang. Limites No 5, 61$ milles car

rés, No 7, 161 milles carrés, No 8, 16 milles 
carré , No 9, 29$ milles carrés, No 10, 42$ 
mill s carrés, No 11, 40 milles carres, No : 
37} milles carrés.

2e Rang. Limites Nos 6, 7, 10, 11, 12, 60 
milles carrés chaque.

3e Rang. Limites Nos 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 
10, 11, 12, 5o milles carrés chaque.
Cette vente sera sujette aux conditions 

ordinaires, dont les détails peuvent être 
obtenus sur demande, au département des 
Terres de la Couronne, ou au bureau de 
l’Agent des Bois de la Couronne à Ottawa.

E- B. TACHE.
Assistant-Commissaire des 

Terres de la Couronne.

B. P - Boite *8
Pàv 1RES

A.. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS 
POUR VOITURES 9

Assortiment complet de care sees en bois 
pour toutes espèces de voitures, moyeux, 
jantes, manchons de charrues, etc., etc.

Une boutique p uv la confer/ion des voi
tures est attachée à l'établissement.
M.Chabot îépare et fabrique à ordre toutes 

sortes de voitures d'été et d'hiver, derniei 
style. Une visite est sollicitée au numéro
472, Rue SUSSEX, Ottawa.

27 oct
N- B.—D'après la loi, les journaux 

més à cet effet, par Ordre en Conseil, 
les teuls autorisés à publier cet avis.2 m. 3 f p s

E. VEZINA Hotel du CanadaBIJOUTIER et HORLOGER
No. 536. Rue Sussex,

OTTAWA.
OADBAÜX DE NOBL BT

DU JOUR DB L A N 
Assortiment complet de Bagues. „ 

Epingles, Boucles d'oreilles. M 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as» 
socié de M E. B. Lauzon, informe le public 
en générât qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 5s et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouveraA nur aux toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M Renaud étant i ontinuel* 
emeat en rapport avec les marchands de 

bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou
jours chez lui l s'engager au prix le plus 
elevé.

A. RENAUD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rqq Murray.

1 an

Onvr-ge lait à ordre sous le plue court 
délai à des prix modérée. 

AGBNT pour la célèbre montre 44 aiti a
22. VfîZINA,

Porte roislue da VASIETY I «Al L,
16 déc1 BD
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“RELIGION ET PATRIE’’ ANNONCES

Par année*.... 

Pour six mois.
M.»# Première insertion, par ligne...§0.10

Tous les iours...........
Troie foie par eemainn.
Une fols la semaine...LE CANADA

o.o*LH
0.01

Poor quatre mois.. . 14S -----0*0

Avis de Naiseenoe, |Mariage ou 
Dfede.................................

Pour lee annoncée à longe termes' 
condition* epéolaloe.

Edition Hebdomadaire

Pour l’année.
O.»©

.•1.00

JOURNAL QUOTIDIENPayable d’avance.
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ADMINISTRATION
“LE CANADA,”

que que son parti lui bâtit pénible
ment, quand il n’a eu, l’autre soir, 
dans sa critique du discours du 
trône, qu’une allusion i la préten
due ruine commerciale du pays, 
pour mettre en relief le côté avan
tageux qu’offre aujourd’hui l’adop
tion d’une loi de faillite. Il noua 
semble, en effet, que, pour un 
homme tant soit peu sérieux, une 
mesure de ce genre, vînt-elle 
même d’adversaires, aurait dû être 
l’objet’ l’une appréciation autre 
qu’uu vulgaire badinage destiné 
à faire rire une demi-douzaine 
de badauds. Heureusemen. que 
la conduite de M. Blake est 
toute {secondaire, en cette occur, 
rence, et n’influera en rien sur 
l’initiative que va prendre la 
Chambre. Le chef de l’opposition, 
d’ailleurs,—c'est aujourd’hui une 
chose reconnue,—est un avocat 
puissant, un r'nétorien de haute 
volée ; mais, il n’est pas l’homme 
politique’ que l'enthousiasme des 
si ns en a fait.

QUOTIDIEN,

Le seul journal français à Ollawa
Abonnement, «3.00 pnr une.

“iLK lOUttKIEB DB II ILL,”
HEBDOMADAIRE,

Renfermant les matières de l'édition 
Quotidienne.

Abonnement,*•! par année seulement
‘Les deux éditions payables è l'avance.

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées avec soin et promptitude, en 
plusieurs couleurs, Argent, Or, Bronze, 
etc., d’un fini supérieur.

•ÉTPRIX TRÈS!ARÉDUlTS"Wi

avec soin.
S'adresser^

Mr l'Administrateur du
“ CANADA,” 

Ottawa.

res envoyés par la Poste reçoivent 
ition toute spéciale et sont exécu-

LE CANADA

Ottawa et Hall, 4 Février 1885

LE LIBRE-ECHANGE EN AN
GLETERRE

UNE LOI DE FAILLITE

Le commerce va eofln avoir des 
règles fixes pour la distribution 
équitable des biens des débiteurs 
insolvables Ce besoin-là se fai
sait sentir, depuis plusieurs années, 
dans notre pays, et les Chambres 
de Commerce de l’Angleterre l’a
vaient elles-mêmes signalé à nos 
gouvernants, à plusieurs reprises, 
comme étant très-préjudiciable à 
nos relations d’affaires, surtout à 
celles que nous avons avec l’é
tranger.

Si, en effet, le régime actuel 
apparait ne pas offrir des garanties 
suffisantes, même entre commer 
çants habitant le même pays, pres
que la même localité ; s’il prête 
déjà, sous ces circonstances, consi
dérablement à la fraude et à la 
mauvaise foi ; on comprend aisé 
ment de quelles défectuosités il se 
trouve entaché auprès de ceux-là 
tous qui sont complètement étran
gers au pays, qui habitent en An
gleterre, en France, par exemple, 
et sont obligés, dans leurs ..flaires 
avec nous, de ne se confier qu’à 
l’honnêteté individuelle et à la 
sauvegarde de la loi.

Aussi, nous ne doutons pas que 
la députation va prêter un con
cours sérieux et efficace au projet 
de loi de faillite qui lui a été an
noncé dans le discours du trône, et 
qui sera soumis à son examen sous 
peu de jours. Il y va de son de
voir; et, l’intérêt public est grande
ment compromis dans le résultat 
des travaux qui seçont faits à cet 
égard.

Nous ne connaissons pas encore 
la teneur de la loi que l’on sc pro 
pose de faire adopter, et nous ne 
pouvons conséquemment l’appré 
cier qne-comme question d’oppor 

.tuuité Cependant, le fait qu’elle a 
été préparée sous Viuspiratiou et 
avec les -données des Chambres de 
Commerce de Montréal, Toronto, 
Hamilton et Winnipeg, lui prête 
natu-dlement beaucoup d’impor
tance et de crédit, et permet de 
croire qu’elle reflète l’opinion des 
commerçants de la Puissance, et 
qu’elle obvie à tous les inconve 
nients dout on a eu à se plaindre 
dans le passé.

Aussi, le chef de l’opposition, 
l’honorable Ed. Blake, nous est 
apparu bien puéril et bien peu à 
li hauteur de la renommée polit!-

La politique économique an 
glaise; voici le dada favori de tous 
nos anti-protectionnistes. L’An 
gleterre, en effet, à les entendre, 
est prospère et riche ; son indus
trie et soc commerce se ressentent 
à peine des effets de la crise ; 
enfin, c’est le pays de la toison d’or 
et de l’abondance sans arrêt.

Nous avons déjà eu souvent 
occasion de jeter de l’eau froide sur 
tout cet enthousiasme ; et en ci 
tant les journaux anglais eux- 
mêmes, nous avons établi que 
l’Angleterre souffre plus actuelle
ment, de la crise qui traverse le 
monde qu’aucune autre nation 
européenne, et que notre situation 
en Canada est de beaucoup moins 
affectée par la dépression générale 
que ne l’est la sienne.

Aujourd’hui, nous avons sous 
les yeux le dernier rapport de la 
Chambre de Commerce de Londres, 
et nous y trouvons des chiffres, 
qui font voir à toute évidence que, 
durant Vannée qui vient de s’écou
ler, le commerce anglais a subi un 
mouvement de recul considérable 
et qui est loin de justifier les 
bruyants éloges des admirateurs 
du libre-échange.

Nous citons le tableau suivant 
des exportations anglaises en 1884. 
Il se passe aisément de commen
taires :

Augmentation. Diminution 
£ 100,163 

101,337
£Russie.......... ........

Allemagne...........
Hollande .............
He g'que •.............
France................-
Turquie................
B=p gne, etc.......
Poitugal, etc........
Italie....... ......1...
Dan mark .
Grèce, Autriche, 

Roumanie,Suède 
el Norvège........

Etats-Unis .........
Canada.................
Possessions a -

Indes, etc.......... -
- uslrahe.......... -

Egypte.................
Chine, etc...........
Brésil....................
Japon....... •••••••••
Autres petits états 
Non énuméré:.....

772,731
131,280

752.331
302,943

105,143
190,116

67,269
98,679

274,272 
2,739,65b 

536,1 7

486,185 
t,0i0,154 

583.032 
513,968

12,269
33,110

67,234
536.946

6,270

1,244,858 8 116,756
— 1,244,858

£6,871,898Diminution.

M. R. H. I.eith. de Bowmanville, 
a été nommé agent pour l’expoei 
tion d’Anvers.

«CEE, U SOCIÉTÉ DB PUBLICITÉ, PropriétaireLOUIS LtSSIEB, Rédacteur àSTAxMSLAS DRAPEAU, Administrate ,r
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NOIVEAU MAGASIN
D’EAHFER

GRAND EMOI

Chacun se demande aujourd’hui 
ce qu’il doit acheter pour faire ses 
présents de Noël et du 1er de l’an, i 

Réponse : IVudez-vous chez P. 
C. Guillaume, No 455, rue Sussex. 
Là,vous pouvez choisir, en effet, les 
plus beaux objets qui soient vendus 
k Ottawa, tels que livres de prières, 
albums, objets de piété, et une 
mense variété d’articles et jouets 
pour les enfants. Vous trouverez 
en outre le plus grand choix de 
cartes avec inscriptions en anglais 
et en français.
Le tout est vendu à bon marché.

A VENDREpour lf ms
FOURRURES

MARIS A FOt ETTER PBTJ
\ V v

u • ) AAA Cordes de bois. S’adresser à W. 

97, rue G ai b cart.
6M. Adanif*, de la Pennsylvanie, 

qui a présenté dernièrement un bill 
proposant de rétablir la peine du 
fouet pour les maris qui battent 
leurs femmes, dit qu’ii reçoit cha 
que jour des vingtaines de lettres 
de félicitations et de remerciments 
émanante de femmes mariées, tant 
jeunes que vieilles, 
points de l’Etat. “ 1 
claré l’honorable sénateur, parlant 
à un reporter à Harisburg, est le 
seul moyen de punir les brutes qui 
frappent leurs femmes. Pour ces 
hommes, une prison chaude et con
fortable n’a pas de terreures, et leur 
emprisonnement peut être un cause 
de nouvelles souffrances pour leurs 
femmes, en les privant du soutien 
auquel elles sont habituées. La 
crainte des caresses du chat à neuf 
queues sur leur dos est seule capa 
ble de retenir les lâches sacripants 
qui, oubliant qu’ils ont été élevés 
sur '.es genoux de leurs mères, osent 
frapper celle de leurs enfants. On 
dira peut-être que la loi proposée 
est un pas en amère, mais les mi
sérables qui battent leurs femmes 
ne sont pas justiciables de la loi 
commune et ne méritent pas d être 
traités comme des hommes dignes 
de ce nom.”

LEdo 10 cts., 25 cts. et d’une piastre. me, No
JLV x

Btrexines l L. il (MW), L. L. B.
AVOCAT

124 Bue PRINCIPALS, Hull

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

Lisez ce qui suit et voyez ce que vous 
pouvez acheter pour 10 cts. 

Peignes
outons de chemises 

Bracelets 
Canifs
Tirehouchons 
Papier a note 
Trompettes d’en

fants
Couteau à pain 
Couteau au beurre

Ê&ê \ QUATH
un. Poupées en cire et 

en porcelaine 
Services en porce

laines 
Pistolets 
Balles 
Moines 
Fouets
Brosses à soulliers 
Parfumeries 
Coûte ux 
Fourchettes 
Cueilières
Huile pour cheveux 
Joujoux d’enlants 
Epinglettes 
Pendants d'oreilles 
Brosses à dents

Assortiment complet de Fourrures 
de toutes espèces, tel que

Robe* pour voitures. Capots, 
Manteaux, Mandions, 

Casques, etc., chez

, de tous les 
Le fouet, a dé- m

6$1'I® I „1 an
MAX

I# HOTjüL
TENU PAR

JOSEPH DESLOGES,
No 21 RLE MlliKAV, OTTAWA

(Ci-devant occupé vat Josefih.Mantha)

Le

H. L. COTEA
lîogrevlcf rcprootnla iLo Luop lu • CKeiU.jr lU'iJ 128, Rue Rideau. LADIAMOND DYES Ardoises

Porte-monnaies
beurriers

Cadres à photogra-

pelles à poêle 
Ferb anteries

Strictement Pure A huit 1 
faux comte 
la chambre 
garin.

—Tiens, 
encore, 
l’appela-t-i 

Le jeuni 
pas. 11 eu 
en sursaut.

—Qui m 
François ? 
les yeux.

José se r 
cha tout pi 

—Ah! c 
comte, fit 1 
mettant su 

Puis, ou' 
étonnés, il 
côtés dans 

—De Ko| 
donc ? dem 

—Où ne 
au restaura 

Ah! o 
la têt

Partout ou reclame à grands cris
le Dyamond Dyes, ce merveilleux. ____ v .
remèdeqm fascine et subjugue le j i>i», imma. p.nv.m .’eu .rrvir 
monde, éblouissant tous le# yeux, j «u» d.nger.

A. A. ADAM, De spacieuses écuries sont attachées à 
l’établissement. M. Desloges étant agent 
pour les marchan Is de bois, attire l’at
tention des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager immédiatement,

10 déc. *84

Avocat, Procureur, Notaire, SoUici 
leur et Collecteur.

Bureau : chez MM. O’Hara & Hem on,
Mo. 58, rue Sparks, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri 

micelles de la province de Québec.

1 ’

m Lis cas de consomption,
on iptcifiqu* qae qastre- 
ent sont définitivement 
conforment strictement

Vaisselle, etc., elc.jLE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa*igué8, insou* 
cianis. sans espérances, qui soixl- 
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse con
nue aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

Tl eek ei près d’étre 3 mPOUR 81.00
Sets à toilette 
Bols en porcelaine 
Porte-cartes 
Bouteilles à corni

chons
Concertinas 
Service en porcelai

ne pour enfants 
Paniers en papier 
Pet ts porte-man-

Memorandums 
Traîneaux d’enfants 
Pôts à tabac 
Gobelets en argent 
Vases, etc., etc., etc.

Ces marchandises ont été spécialement 
importées pour la population d’Ottawa, de 
Hull et des campagnes environnantes.

Je vous invite à venir visiter mes mar
chandises et vous en jugerez par vous- 
même. N’oubliez-pas 1 au fameux poste 
de Fianagan, 137 et 137J, rue Sparks ; 
vous y verrez aussi une foule d’articles 
quo nous vendons pour 25 cts.

lumze p<>
;it=, lorsqu'il 

aux instruct iona.
Il ne contient aucun produit chimique ou 

ingredient qui puissent faire du mal aux 
j.tines ou aux vieux.

MAfiAMN D’HABITSChaines d’homme 
Chaînes de dame 
Epir.glèttes 
Loquets 
Bracelets 
Boites en émail 
Boites à ouvrage 
Encriers 
Busqués
Bouquets artificiels
Boites de fantaisie
Albums
Cadres
Paniers
Boites à argent 
Grands miroirs

Hotel da Castor DE PRINTEMPS ET D'ÉTÉY 451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
ei des voituros toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché

E. CHEVRIER, proprietaire
Ottawa, 18 déc. 1884.

Gomme EXPECTORANT il cat sans égal.
Il ne contient d’OPIUM bous aucune forme. TOLES SijPJEmPEAlJJIEn vente oheg tona les Pharmaciens. \

est des p ns considérables et comprend 
unîtes les nouveautés.

Notre asi oiliment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer en

à l’établissement.
DAVIS 4 LAWRENCE KC0’V,

Seuls Agents, Montréal. ^ 'I.A VEUVE DE TOM POUCE sou
.ETUEOES ÏEiWifiT A BON MARCHE. !Mme Stratton, veuve du général 

Tom Pouce, de New York, convo
lera prochainement en secondes 

avec le comte Bouton de
EST-CE BIEN LE CAS?

Tous les marchands de la cam 
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut! 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition, 
il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

NOT11E ASSORTIMENT DENOËL d du JOUR de L’ANnoces
Rose (Rosebud), nain de profession 
dont le vrai nom est Magri, et qui 
était, il n’y a pas longtemps, une 
des “ attractions ” du musée Bun
uel. A un reporter qui la félicitait 
de ses fiançailles et lui demandait 
des détails, la petite veuve a ré 
pondu :

“ La cérémonie sera strictement 
privée, grande nouveauté pour 
votre servante qui est habituée à 
vivre en public. Après notre ma
nage, le comte et moi nous irons 
passer six mois en Europe. Mon 
projet était d’aller en Eut ope cette 
s. ison sans autre compagnie que 
ma femme de chambre, mais j’ai 
changé d’idée et décidé de prendre 
un compagnon. Le monde entier, 
j’imagine, sera étonné d’apnrendic 
que je me remarie Mais pourquoi 
ne me remarierais je pas comme 
lee auues ? N’ai-je pas pleuré assez 
longtemps le défunt général, et 
devais-je laisser le comte Bouton 
de Rose se faner et se flétrir de 
chagrin ? Oui, c’est une affaire 
arrêtée. Avant trois mois, je serai 
comtesse."

CHEM1SE8 (Les familles de la ville et des campagnes 
environnantes trouveront à notre magasin 
tons les articles de fantaisie ordinaires pour 
les étbknnkb. II? sont éclatants, varies, et 
de tous le goûts pour les enfants.

Pour h s offrandes plus relevées et plus 
riches,on y trouvera des vases et autres vais
selles en porcelaine, de tous prix et qualités, 
ainsi que des pelleteries teintes, repassées 
et réparées.

On sollicite 
ment afin qu’on puisse mieux juger notre 
étalage, qui est trop considérable pour être 
plus détaillé dans

Chemin de fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE I.’EST. 

L’ANCIENNE LIGUE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
BNTRB

OTTAWA ET MONTREAL

de toute description, est le plus considé
rable qui soit en cette ville.

Kos Prix sont des plus Populaires. RTVAHIETB PRESyUTNÏTNIB DED. A. HARPER.
Propriétaire

COLS,
s’est-il dom 
Rogas ? Qu 

—La lot 
doit voue 
êtes grisé.

—Et c’es 
ne sommes 

—Oui. 
—Oh! c’t 

j’ai fait là. 
teux. Que 
thènp et De 

—Je vot 
trouvé cela 

—Est-ce 
aussi, eux ? 

—Quand 
grise] 

—C’est l 
je suis vive 

—C’est u 
fois...

—Je ne 1 
deviez être 
quoi ne me 
reproches ?

—Parce 
Mais assez 
avons à ci 
sérieuses.

—Ah! fi 
sur le Porti 
terrogatenr 

—Mon c 
que vous i 
peurs dans 
veillez-t oui 

—C’est t 
passant ses 
il y a là c o 

Il s’étira 
Fuis, sautai 

—Mon cl 
me gêne pa 

—Faites. 
Il mit soi 

d’eau une c 
pendant ni 
son visage 
tête.

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,

..k;
une visite à notre établisse- VMwmiæs FETES BAS"

, CHAUSSETTES,
LiNGK DE CORPS, bto.

ce*PETITE GAZETTE une annon comme
-ci. Arrangement* d’hiver, com

mençant Lundi, 24 ÎVov. 1884
La VENTE ANNUELLE avec DISCOMP

TE, quo nous accordons aux acheteurs, 
à l’époque des fêtes, est commencée 

depuis lundi dernier, et durera 
UN MOIS.

Prière de none vigitar avant d’aller ail- 277, BUE WELLÜfiTOll,Charbon importé par chemin de
fer, qualité supérieure et au plus 
bas prix du marché. S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

Maison de New )ork — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse

nt de tailleur do New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

.1. L. Beaudry,
523 rue Su

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tien, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGàlb Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à demi 
ci le, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour, 
une visite est respectueusement 
sollicitée

I LcuSrrrueine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette.que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprueme, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O Dacier, Ottawa.

C. Gagné et Cie .
5 mars. 1883 t

DOR.ION A DELORME^ 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

116 Hub Sparks et 569 Bue Susseï,

EDOUARD THEREAU,
290 Rue DALHOUSIE.

21 Nov. ’84
11Ü I-

IITABL1AÜ MB HBS. g-68pWMUNE REDUCTION DE 10 PAR 100 M'
est accordée à tous ceux qui achètent 

durant ce mois.Toiltsi Fuite «ri4 305 35Nous vendons d’élégants po 
(Pole) en noyer noir ou ébèn 
bouts en cuivre, anneaux, accolades, 
etc., pour $1.25 au comptant, chaines 
en cuivre pour rideaux, 50c par paire.

Laisse Ottawa....rle-rideaux 
e, avec les 9*428 M>

8 40

8 49 !Arr. à Montréal...
fi’306 00 OTTAWA.

Nouveaux fonda de scènes variée, pem 
par les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages peur les Pètes.
Une douzaine de Bortraita,

CABINET SIZE,
et un cadre valant 11.00, poar

98.00.
fJjion“pntie8 “° ^

me Laisse Montreal..

Mo “h «euoiiM de recevoir le 
plan bel assortiment 

«l<> toiles peintes et dorees 
pour fenetres qui ait 

fia aais e te importe en Canada

11’wP» 
12 03 o’îsArrive à Ottawa.HiRRis. mmn & c«. 1

J
ENTREPOT DE MEUBLES,

RUE O'CONNOR ne seD’BLEGANTS CHARS PALAIS 
sont attdChHs aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.près de la RUE SPARKS
4 décembre 1884 Connections à Montréal avec les trains 

de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jeaj. Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

JACOB EBBATT.MARCHE D'OTTAWA
2 Févriér, 1885

FARINES
par baril..........
de boulangers,

ite est sollicitée ches 
DORION et DELORME,

569 rue Sussex, coin delà roe Rideau!*** * 
18 OoL 1883

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,
38 BUE RIDEAU.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
du soir quille Ottawa à 11.05 pm 

“ Arr. à Toronto à 8.45 am 
9.20 an

$ 4 50 à 00 0Farine No I 
Farine forte 

par baril
Farine extra........
Farine de sarrasin
Farine d'avoine-................. 4 00 à 0 00
Farine de blé-d’inde

la.
Pour les meilleures ferronneries à bon ma? 

ohé, ailes chee

McDougall & cuznej

NOUVc.AU MAGASINN. B.—Voyez le? échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

$ 5 00 è 0 00 
5 00 à 6 00 

, 5 50 à 6 00

ssex.

“ du jour quitte Toronto à 
“ ** Arr. à Ottawa à 6.07 pm
•• du soir quitte Toronto à 70.0 ^ m 
“ “ Ait. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs soihptueux sur les 
trains du soir.

Connections à Sm th’s Fall pom 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Ut.ca 
and Black River et ses nombreuses con
nections pour le sud et l’est.

Corn écrions 
points à l’ouest, sud-ou^st et noi d-euest.

Pour les billets, le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table di 
depart des trains pour le haut de l’Uttaw. 
et tous les autres static i s locales et autres 
informations coucemanl les passagers 
s'adresser au bureau des billets.

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
ETDR DECORATION 

No. 208, Rue DALHOUSIE, Ottawa

CHOIX TRES VARIE Le plus ancien magasin de ce genre è 
Ottawa établi en 1850, à l’enseigne de L

«ROSSE TARIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

3 50 à 3 75
GRAINS

TAPISSERIES80 ù 90 
30 à 35

Blé, le minot, 
Avoine, 
Blé-d’inde, 0 00 à 0 00 

50 à 55 
1 25 à 2 00 GEO. PHILBERT.Pois-........ CHAUDIERES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.Fèves....
Sarrasin
Orge.....
Seigle...

Proprietaire45 à 50 
45 à 50 
50 à 00

NOUVEAUX PATRONS MCDOUGALL & CUZHER,
M. GEO. PHILBERT, se charge de teat# 

commande que Von voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchanda de la ville et de la earn- 
ne sont priés d'aller lui "rendre 
te avant d’acheter ailleurs.

GEO. PHILBERT,
208, RUE DALHOUSIE.

llfév lv84

31 Octobre 1883. U
à Toronto pour tous letLe soussigné vient de recevoir un assor

timent considérable de nouveaux patrons 
de PAPIER A TAPISSER, avec borduits 
appropriées, capable de satisfaire tous les 
goûts. Les prix sont fixés à 
meilleur marche que partout 
cette ville.

On sollicite une visite, avant que d'ache- 
illeurs.

LÉGUMES SPRUCINE30 à 35
30 à 00

0C à 00
40 à 50
21 à 22

2 00 à 3 00

Patates, le minot.........
Navets le minot..........
Betteraves....................
Choux, la douzaine....
Œufs............................
Pommes, le baril-.......

meilleures prepa
rations offertes jnsq 
au public, pour le soulagé 
ment immédiat et la gui» 
rison de la Toux, du Rhun» . 
de la Bronchite, de l’Bi • 
rouement, de la Croupi e< 
de toutes les maladies de >» 
Gorge et des Po 

A vendre parte 
50c la bouteille.

Une des l'ag
visirtri

ailleur I

VOLAILLES 42 RUE ELGIN. H|
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Passagers
archer Baker,

Suri n tendan t-gônérs J

I anJ. B. ABIAL,Poulets, le couple 
Poules, la pièce....
Canards .................
Dindes, la pièce....

30 à 40 
40 à 50

...... 50 à 60

...... 1 00 à 1 25
50 à 60

L'OKtiAMSllISde L’HütlHKunions, 
ut à 25 et526 Rue Sussex

OTTAWA.
Est l’œuvre la plus compbxe du créateur 
et quand ce mecani- me si c implique, et si 
artiste ment fait, est dérangé par la mala
die, on doit recherche-- le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
■ ux plus expérimentes, car le corps humain 
est quelque chose de trop "précieux 
être négligé. Alors s élève la 
“ Quel médecin employer 7”

Le Dr Oscar J hannbssmt, de l'Univer 
sitô de Berlin, Allemagne, a fait une élude 
de toute sa vie, du système nerveux ei 
geniteurinaire.

SES HBMB0B8 GUERISSENT 
Toute Débilite ou dérangement du système 
nerveux, y compris U Spermathroée 
norrhée, la Sphilie, la Strie 
tence, etc., etc.

PAHCEQUI5 vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten- 

malaisea causée par lo -tanvais fonctionne ÜmIa?*. §uér»r cotte classe de maladie, 
ment de l’estomac. nhésuez pas à essayer de la méthode dp

Oes pilules sont ovte - n 1 recommandé*' yr Johajimbssbm, avant que cette maladie 
comme étant nn dos ,*Ius sûre et dès plu devienne chronique et incurable 
efficaces remèdes contre les maladies pim gag. GRATIS "B*
haut mentionnées. Biles ne eonttennen Op enverra par la malle un traita

pooTaot «tr. ftdminiztM du» liïlfub frinl da P6r*0M» «ouf-quel cas, elles ne contiennent aucune dt x e_ ® ™al»die, pourvu qu’elle
ces subeUnces délétères qui pourraient et , ■*ul aFenl autorisé, aux
rendre préjudiciables à la santé des enfanté Bt»to-ünis ou au Canada

préparées avec soin, avec nn extrait con. Divers svmîuimAA «lm^'aNew'Tork- 
centré, tiré de la noix longue et combla* tés naMaJ^qUé,8 80nl tr»‘- 
avectf antres principes végétaux, de me du doc
nière à les placer ad prefer rang panr ^ ° l avii d’un mé
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré. a**n dûment qualifié. a

^ "Vffcsu* J.
' i *e 84* 1 an

B. B.McGALlt, Cbimieti , 
Montré, ’ f(Mm w.c. vanhornb,

Vice-Président.27 Novembre 1884 lmVIANDES
Bœuf, les 100 livres.......... ..
Lard............... .......................
Veau (au quartier) ...............
Mouton do ..............

DIVERS

.8
4 00 à 4 75 
7 00 à 7 75 

5 à 64 
U à 5

TAPIS, TAPIS ete.
MAISON DE TAPIS

} —Je me i 
s'essayant 1 
dégage. M 
José, je me 

—Alors, 
m'écouter ei 

—Je l’es] 
pardessus J 
chaud dsi 
Voilà ! Je s 
cher de Roj 
me dire î 

—Aujouri 
midi, vous 

Le jeune 
ment José, i 

—Hein ! I 
je verrai H 
d’hui?

—Oui.
—Où cela 
—Où elle 
—En vér 

je ne oompn 
tre idée d’au 
fait opposée 
avise nier.

Pilules de Noix Longues Composées pour 
tion :4

Beurre, en pain........ ..............
do en sceau.................. ..

Fromage..... .. ......
Suif t»rut, la livre....... .........
Soif tondu............................«
Saindoux ................................
Sucre d’érabie......................
Miel, la livre...... ..................
Sirop d’érable, lo gallon.......
Foin, la tonne...........
Paille____ ________

16 à 18 
18 à 20 
13 à 16 

4 à 06 
6 à 00 

13 à 15 
10 à 12 A 
12 ft 00 

t 18 à t 25
.......  10 00 à 11 50
....... 5 00 à 0 00

Expositions lnlernatio.de et ColoraitD’OTTAWA.
Aye**. le d,u<* grand assortiment, Isa meli 

'euwra’ vrs, et Ve pins bas prix en 
fait de

J. if. A lit AL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,

TAPISSIER
m VITRIER

Pour la guér- 
son certaine d 
-toutes les aflet 
tlone büieueet 
torpeur du foi» 
maux de téu

A A*vers en 1885-A Londres en ISM.

, Ge
lure et I* Imper-LE gouvernement a l'Intention 

représet ter le Canada à l'Exposition 
nationale à Anvers e’oNvrant dans le cours 
de mal 1885, et aussi à l’Exposition pour les 
Colonies et pour l’Inde à Londres

Lr gouvernement fera les frais d 
rt dés produits du Canada j’usqu’à An

vers et d’Anve sà Londres, comme aussi 
les frais de r tour au Canada si les objets 
ne sont pas vendus.

Les objets destinée à Anvers devront être 
prête pour expédition pas plus tard que la 
première semaine Ue mars prochain.

On croit que c e expositions offriront des 
occasions favorables de f, ire connaître les 

lies du Canada, ainsi que 
•es progrès dans l’industrie et la fabrica
tion.

Des circulaire» et der fotmulee contenant 
de plue amples imformations ser nt en
voyées à ceux qui en feront 1 » demande par 
lettre adruisée (franco) an ministère de 
l’Agrieultun,

de faire 
Inter-, . relarfô, Rideanx,* -Y

Corn «’lie*, Pfi'pù, tiarnitnre 
ol Meublu.de toute sorte

in di ges tiens 
étourdieeemenii 
et de toutes leien 1886.Marchand dk

PEINTURE
« PEAUX INSPECTÉES à la

P®MAISON DE TAPIS O’OTTAWA
148 Bue 8PAKKN.

No. I le 100 lbs 
Nn. i. .. ......

... 7 50 à 8 00 

... 6 40 à 7 00 BT DK VITRES
626 RUB SUSSEX

O T T A .W A SHOOLBRED et Cie.
OttAWA, H PAO. 1883. 1.Il l|

M. Arial se charge de toute 
commande dans sa limie d’af- 
iaires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

AVOCATS, PROCUREURS, 
Agente pour les affaires de la Cour Su

prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, ac.

“Scottish Ontario Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hom. Wm. Maodoüoall, C. R.
Frank M. Macdoüoall.

N. A. Bblcojbt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d'Ontario et de celui de Québec, s’occupera 
sueel afltiree requérant son attention 
i a cette dernière Province.

TERRE A VENDRE ressources nature

Quatrième partie du lot No 26, 1 
cession de Gloucester, sur la rivière Ottawa.

Cette terre comprend 42 acres de terrain, 
dont la moitié est en terre meuble, propice 
an jardinage, Vautre moitié eat en terre 
glaise de première qualité. S’adresser à

GEORGE HAT, 
Marchand de Feurtroneriei, 

54 K HP Sp.irkA, Ottawa.
13 nov

ère con-

Ottawa. 
ordre,

JOHN LOW*.
Secrétaire, MUletèm de VAgvrtmtWre

Les propriétaires trouveront 
Un grand avantagée en le favo 
ri sa n t de leurs commandes ^ 

17 mars 1883 ISISla 3m
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ï ES 6ANADA, 4 Février 1885

LA PBOTECTIOA SAKS MALI I

ISAïE MZE|
Manufacturier

IDRE SI et SIdisiez-vous hier ? Que nous ne 
pouvions pas vendre Maximi
lienne à ses parents avant huit 
jours. Vous m’avez, expliqué 
vos raisons, je les ai trouvées 
excellentes, et en ce moment 
vous changez tout cela. Je vous 
le répète, je ne comprends plus.

—Alors, je vais tâcher de 
vous faire comprendre Pre
mier point : il ne s’agit pas de 
rendre aujourd’hui la liberté à 
Mlle de Coulange.

—S'il en est ainsi, pourquoi 
voulez-vous que je la voie ? Je 
n’y tiens pas du tout.

—Ecoutez-moi donc ! Vous de
vez la voir, il faut que 
parli z, c'est nécessaire. Après, 
nous verrons s’il y a lieu de la 
renvoyer à sa famille avant les 
huit jours écoulés. Voici ce qui 
se passe : avant-hier et hier, 
Maximilienne a absolument re
fusé de manger : elle n’a pas mê
me voulu approcher ses lèvres 
•l’un verre de vin qu’on lui pré
sentait.

Le jeune homme ressentit au 
cœur une douleur vague. Cepen
dant il resta impassible.

PBtriLLBTO »
» Chez tons les* Parfumeurs et Coiffeurs

I rUruli m msuuth
Il Par OH. FA Y, Parfumeur .

S, E-vîe cte la. Fauijc, B — PAKIS

iis. S’adresser à W. 
je Sussex et M La- 
i By, ou à U. A. Roc-

** Si vous avez une santé débile ou si 
vous languissez dans le lit des malades, 
ne vous attristez pas ; si vous ôtes reu li
ment indisposé, ou si vous ôtes faibles et 
troublés sms en connaître la cause, les 
Amers de Houblon vous guérir.mt sûre-

“ Si vous êtes ministre et que vos de
voirs de pasteur nient miné voire constitu
tion, si vous ôtes mère, et troublée par 
l’inquiétude et le travail, ou humme d'af
faires ou artism fatigué so is le poids de 
vos labeurs journaliers, ou homme de 
Mire sacrifiant vos nuits au t avail, les 
Amers de Hou Ion vo is fortifieront ”

•• Si vous soulfri z d’excès dans le bo re 
et io manger, d’mdiscrétion ou dissipation, 
ou si vous ô es j une et vous crois iez 
rapidement, comme c’est souvent le cas, 
ou si vous ôtes dans une fabrique, sur 1 
ferme, au pupitre,. n’importe où, H que 
vous res-entiez le besoin «le rétablir la pu
reté, le ton, la vivacité dans voir- système 
sans vous servir 'e droguer empoisonnées, 
si vous ôtes vieux, si votre sang est inco
lore et impur» votre poulsl'aibl^, vos nerfj 
en désordre, vos facultés cban 
Amers de Houblon seuls 
une vie, une santé et une vigueur nouvel-

“ Si vous ôtes constipé ou dyspeptique, 
ou souffrant de quelqu'une des autres 
nombreuses maladie< de l’estomac et des 
intestins, c est votre faute si vous demeu
rez malade.”

1 Si vous déclinez sous l'influence d'une 
maladie de reins, prévenez la mon en aj- 
pe ani les Amers de Houblon à votre aide.”

" Si vous sentez les attaques de la ter
rible N vralgie, vous trouverez un “ Bau
me de Forts-à-Bras ” dans les Amers de 
Houblon."

“ Si vous allez ou si vous résidez dans 
un endroit miasmatique, mettez voire sys
tème à l’abri des fléaux de tous les pays— 
fièvres chroniques, ép démiques, bilieuses, 
intermit tenles=au moyen de Amers de 
Houblon.”

“Si vous avez la peau rude.bourgeonnée 
ou jaune, l’hiieine forte, 1-s Amers de 
Houblon rendront à votre mau sa beauté, 
à votre sa ig sa richesse, à votre ha feme 
sa douceur, et la santé à votre organisme. 
$500 de r c ompense pour un cas où ils 
n’apporteront pas la guérison ou 'e sou
lagement."

‘•L s invalides, épouse, sœur, mère ou 
fille, peuvent devenir des modèles de santé 
au moyen de quelques bouteilles d’A mers 
de Houblon, qui ne coûtent qu'une baga
telle."

LE FILS■t.

>l)>, L. L. B.
DAT 

JIKALÈ, Hull

CAF, Ottawa
«U —lETj----

QUATRIEME PARTIE Marchmd ds Chaussures
tu GROS El EU DÉTAIL

COIN DES lives

X?alhou ’io etd : l’I’gliae 
OTTAWA.

Désire faire as voir à e< • uunu-rvuaes pra
tiques et au public d’Ottawa et de av.< en
virons en généra^ uu'il a acheté et mie 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

i -1 an
MAXIMILIENNE

\tLlL
iSuttei

V$BITSBIE ÉLIXIR du D' SIHl UE"PAR

IXESLOGES,
IAÏ, OTTAWA
t Joseth.Mantha)

la TON- WB ANTI-GLAIREUX t ANTI-I 
r.invié i»rx»**-«xl Pliarmaclon, »oul vroprlét^.™

9. Rue de Grenelle-Selnt-Germaln, PARIS 
1/1ÉILrir de Guillié, prépero par PATTE» OAOB, cet un de* médicamente lee plue 

efficace», le» plus utile», lee plus èocmomlques comme Purgatif et oomme Dépuratif, 
tile aux MéâacHl de campagne, aux FamUl. 
à laquelle il épargne des frai» considérables 

L'action do rtuiXIR OUH-l.lt e»t toujoura Au liau d'exiger une diète eêrêre.
I ton rep*e toit prit le toir du jour où

Comme Purgatif, Il eet tonique en même tempt II peut être administré tree un

....
LA PRISONNIÈRE

vous lui
A huit heures du matin, le 

faux comte de Rogas entra dans 
la chambre du comte de Mont-

comme
Fcmtllra éloignée* det secoure médicaux 

de médicamente.FABRICATION DES CHAUSSURESis sont attachées à 
Bsloges étant agent 
le bois, attire l‘ai
le jhantiers qui en 
hez lui, trouveront 
fient,

l

est surtout u 
datte ouvrière à lequel

M. I. Dazé désire attirer l'attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l’établissen: 
contredi le plus complet de 
Ottawa et est composé d'ouv 
mière classe.

ytontes, lus 
vous donneront

utile qu’un 
fait utage.garin.

—Tiens, tiens, fit-il, il dort 
encore, 
l’appela-t-il.

Le jeune homme ne dormait 
pas. H eut l’air de se réveiller 
en sursaut.

—Qui m'appelle ?_Est-co vous, 
François? dit-il en se frottant 
les yeux.

José se mit à rire et s’appro
cha tout près de lui.

—Ah! c’est vous, mon cher 
comte, fit le jeune homme en se 
mettant sur son séant.

Puis, ouvrant de grands yeux 
étonnés, il regarda de tous les 
côtés dans la chambre.

—De Rogas, où sommes-nous 
donc ? demanda-t il.

—Où nous avons dîné hier, 
au restaurant de la Terrasse.
D—Ah ! oui, je me souviens. 
J’ai la tête lourde, la langue 
épaisse, la bouche pâteuse.. Que 
s’est-il donc pissé, mon cher de 
Rogas ? Que m’est-il arrivé ?

—La lourdeur de votre tête 
doit vous le dire : vous vous 
êtes grisé.

—Et c'est pour

11
! que"rm* u M même tempt II peut être administre avec un êgaj tuccêa^i la

lecrttlont et donne de la force aux organes. vieillesse, tant crainte d'aucune eeoêce d'accident.
meut est sans

co geu re ù 
tiers de pre-

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commcndes
Les meilleurs matériaux sont employée, 

-atisfactiua garantie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

g£TLes marchanda 
raient bien d’aller visiter cette 1 
TÜRE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

Ludovic. î Ludovic !
Une expérience de plu» de SOIXANTE ANNÉES » démontré que VElixir Guillié ! 

préparé par PAUL GAGE, était d'une efficacité incontestable contre lee
RE JAUNE, I» DY8SENTERIE, ■
HUMATISM ALES,

d.n* le* MALADIES .io. FEMMES, dos ENFANTS, du FOIE et dan. tout.» 1* Maltdiee congeativea. ; 
ü» Brw-iw, qui est ti ririUlle Trait# it Itiwiet isidk, «I jeintei ekaqoe beiMlk de TérittM» ELIXIR 6DILUÉ. ; 

Dêoos'tairea d QUÉBEC :*#>' Ed. .florin * C\vPb,“-ChM\ 314, rm Saint-Jean. i

3 m
FIÈVRES PALUDÉEN N 

I». AFFECT
ES. le CHOLÉRA, U FIÉV 
IONS GOUTTEUSES ci RD’HABITS

S ET D'ÉTÉ

SümiPEM w etnii OCR rowTREFA,*** 
et Ht Imitations.TRÉSOR DE LA GORGE

Diplôme d’Honneur—C’est qu’elle n'a ni faim ni 
soif répondit-il froidement.

—Mon cher Ludovic, répli
qua José, ce n’est pas ainsi que 
nous devons prendre la chose. 
Que ce soit pour une raison ou 
une autre, Maximilienne n’a pris 
aucune nourriture depuis deux 
jours ; voilà le fait.

—Eh bien, elle mangera au
jourd’hui avec plus d’appétit.

—Vous la connaissez ; vous 
savez qu’elle a une force de vo
lonté qui résiste à tout.

—Eh bien ?
—Eh bien, Ludovic, elle peut 

avoir résolu de se laisser mourir 
de faim.

— Vous croyez cela, vous ? s’é
cria le jeune homme avec un 
rire forcé.

Il avait pâli. Il se leva brus
quement et fit quelques pas 
dans la chambre. La respira
tion lui manquait. Il étouB'ait.

—Qu’avez-vous donc ? lui de
manda José.

—Un haut-le-cœur, je ne sais 
pas ce que j'ai dans le gosier.

Ludovic versa de l’eau dans 
un verre et y mouilla ses lèvres. 
Cela fait, il revint s’asseoir en 
face de José. Il n'y avait plus 
sur son visage aucune trace de 
la violente émotion qu’il venait 
d’éprouver.

—Mon cher José, dit-il, en y 
réfléchissant, je trouve que ce 
que vous venez de me dire n’a 
rien de rassurant pour nous. J e 
ne crois pas incore que Maximi
lienne veuille nous jouer ce vi
lain tour, qui mettrait à néant 
tous nos projets. Toutefois, je 
deviens inquiet et je ne ris plus

—Moi aussi, je le suis inquiet 
et plus que vous Votre fian
cée est ce que nous avons de 
plus précieux. Ne parlons pas 
de sa mort, elle ne mourra pas ; 
mais elle peut tomber malade 
d’inanition.

—C’est vrai.
Vous voyez, si cela arrivait, 

dans quelle situation embarras
sante nous nous nous trouve-

de la acampagne fe- 
e MANUFAO-ibles et comprend 

uveautôs.

môme trop considè- 
i le diminuer en

M* PASTILLES ée A. GICQDEL LE SEUL VINA o CHLORATE d» POTASSE
i«»*4* MmViu* oir eicelleace pes» orahatti* le»

èaeâX
* l'un trait

dx‘ rot?»M MARCHE, i il uo.-gt, LtflactlOD M feu,
Imygdallti-, Esqaiomi»,

ApfctàM, Creip. Angine, Banane* 4a
lâlhiUae ■•rcertefi», IwM,

16 mai 84

L. A. Oliiver donne fet mêmes résultât» 
que c si ut d»

iTIMKNT DE Ml tans cealredit le

CHLORATE de POTASSEAVOCAT.
Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Bgleson, Ottawa, Ont.
^ ARGENT A PRETER 

Ottawa, 2 janvier 1883.

I8E8 t l'HUILEdeFOIEni MORUE(S»k DI ■»»THOU.«T|

H
!-»• «4Mbru4» e edi.-alee 4» MM 

mOm que MM le» D" F-mimm». Pidrmat 
B loche. But thea. Bergeroo. Domot'muau. 
Fournier Sunday. Fauoel. etc., eel gr*- 
eo»iw ce piuduil 
U r AâT’.UXS

il le plus considè- 
celte ville.

plus Popnliim.
U'INFINIR DR

le Vin û l’Extrait 
de Foie de Morue

L
OICOORL eent le 

■entier on »it le plus le éroitdecœpter
*<v U guérison do» Affections dee mnqneusee 

dé U BOUCHE et 4# la QOftGt 
Ventre lee Apthea. tHequlooncxe, le» /r/1 

fcU'one det Amyudotca. du Phoryiut et do 
Lo-UHX. leur» effets eoni «nrprenanta.

A *ec l eutplo. de* PASTILLES GICQUBL, le 
tra*emeol uaercnnei. ai in lispeoaalde pour cer
taine* aâe-tion*. peut Atre cenUeue lonrteep* 
Bt 4aas lee AJTectioHa de» Uenctoet.l otage 
de cea FeeUllen amen# en# amelioration leime- 
■liete et enanite une prompte geeneoe
MIR. A.G1CQBEL,Pt*de!"<

i CHEVRIER.ai::

re, iSTLes bouteilles qui ne portant pas 
une éliquptle blanche marquée d’une touf
fe verie de Houblon sont de la contrefa
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’oflrent sous le nom do 
“ Houblon ” ou “ Houblons

fam» miBMIUlE CHEVRIERBASJ
(ItiAUSSWITBS, 

0RP8. ütg.
CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL r Manet*. PUIS

Dépôt h Quêbeo D' ■<!. MOUIN * O", 
Pluimad«B»4)M»hUA 114, m 1»IV-.UM.La Grande Roule Canadienne jus

qu’à l’Océan, n’est pas surpassée 
pourju rapidité le confort 

et la sûreté.
Char» palais ot chara dortoirs Joinla à 

tous les trams express. Bonne salle à 
diner à des distance» convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Fui unau qui quittent Mont 
rôat les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et lr 
samedi se rendent a Saint-Jean directe 
ment.

Les passagers de tdùtes les parties du 
Canada et des Etats de l’Ouest, pour la 
Grande Bretagne et le Continent devront 
prendre cette route, évitant ainsi p uri urs 
centaines de milles de la navigation d’hi-

SLUKtiTOK,

et CÏ9
cela qne nous 

ne sommes pas rentrés à' Paris ?
—Oni.
—Oh ! c'est trop bête ce que 

j’ai fait là...J’en suis tout hon
teux. Que doivent penser Sos- 
thène et Des Grolles?

—Je vous assure qu’ils ont 
trouvé cela tout naturel.

—Est-ce qu’ils étaient gris, 
aussi, eux ?

—Quand je suis avec eux, ils 
ne se grist-nt jamais.

—C’est égal, mon cher José, 
je suis vivement contrarié.

—C’est une leçon ; une autre 
fois...

—Je ne boirai plus, José-Voce 
deviez être vexé, furieux ; pour
quoi ne me faites-vous ,pas des 
reproches ?

—Parce que c’est inutile. 
Mais assez sur ce sujet ; nous 
avons à causer de choses plus 
sérieuses.

—Ah! fit Ludovic, arrêtant 
sur le Portugais son regard in
terrogateur.

—Mon cher comte, on voit 
que vous avez encore des va
peurs dans la tête ; alloua, ré
veillez-! eus !

—C’est vrai, dit Ludovic en 
passant ses mains sur son front, 
il y a là comme un brouillard.

Il s’étira lea hrcs

t'E< HtHUBtC./l-m-.llolMa.

Inposmo* iiPiBR îsrs
ROM CONCOURU

^ASTHMEi JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur
COMMENT ?7.m«F.adte,«s

ont faite

la
Par la fOVBU duIELORME, 

TOGRIPHES,
569 Hue Susser,

s-" D'Gléry 4

NptiUira à Québec : D'Ed. MORIN A C».
M. C. 0. Uaciei a ers médecines et 

dépôt à sa pharmacie, 5i 7 rue Sussex. JOS. SE1TECAL.
WIV A. EN THE PKI-: N EUH

SoBÜYes-vous decônes variée, peinte 
s du Canada.

: pour les fêtes.
de Portrait»,

r SIZE,
nt $1.00, poar
>o.
tes grandeurs, eatis»

6e chez 
t DELORME,
). 140, rue Sparks t 
la rue Rideau.

CHEMIN DE FER BE fWtS FEES‘Le Kidney XVort” m'a ramené, pour 
ainsi dire, due portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par troue médecins 
éminente du Détroit."

M. XV. Devoraux, Mechanic, Ionia, Mich.

U CANADA A™!i‘™ir SOI* DSS RUBS

York el Dalhousle,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués 

sur avis.

Vee nerfs mbLUi amUblI» T
“Le “Kiduiy XVort" m'a guéri la fai

blesse dee nerts, eto., lorsque l'on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B- Goodwin, Ed. 
Chriettau Monitor, Cleveland, 0.

LA
VOIE LA PLUS COURTE

BNTRB
OTTAWA ET MONTREAL

Et tous les points à l’est.

i CONVOIS a PASSAGERS 
* Tous Les Jour-s

CHARS PULLMAN.
Raooordement à la gare Bonaveoture. de Mont
réal, avec le chemin de fer Grand Trcno. Ver 
mont Central, et les trains du chemin de fri 
Delaware et Hudson, dont lee lignes s’étendent 
iusqu’aux Pr-iVlnoes maritime*, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et

A partir du 2 Janvier 1894, les trains cir
culeront comme suit •

Arr. h 
11 JW 

8*20

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle et-t la plus rapide 
et pie ses taux de transi>ort sont aussi 
bas que ceux de toute autre-ligne.

Le trafic -lirect est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
irouvô que la route de l’Intercolonial esi 
a plus rapide pour le fiet d’Europe, venant 

ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l'Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignement s désirables sur la route, 
les taux de passag- r ou do tret eu s’adres-

Noaffires-vocu* de 1» maladie de 
bright T

‘ Le 1 Kidney Wort " m’s guéri loreo 
mon urine 
puis rewem

m’s guéri lorsque 
La tance de ls craie,

Frank XV ilaon, Peabody, Mass.

avaiU» cons

la.
it de la d
Wort ” est 1

labête
remède le plue 

procure un
MAGASIN

SERIE, VITRES 
ORATION 
IOÜSIE, Ottawa

Le “Kidney Wort" est le re 
efficace que j'aie prescrit. Il 
soulagement presque immédiat."

Dr PhiÛip C. BaÜou, Moneton, Vt.

onffrea-von* de maladie» dn
•* Le “Kidney XVort” m’a guéri d’une ma

ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir." Henry Ward, ex-colonel

69 Gardes Nationale, N.Y.
SoDflTres-voe» ds doolenre dan»

“Le “Kidney XVort" (T bouteille) m’a 
guéri lorsque j étais si souffrant que je ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmago, Milwaukee, Wis.

So«Ufres-vees de maladie» dee

fbleT

Ë. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa. New

ROBERT B. M00D1E,
Agent pour les pa.-sugers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,
Toi onto.

ILBERT
i-baire

Poudres de Condition d’Alexander
BOULE# POUR le# ROGNON#

Montréal.Fartant d’Ottawa.
4^So a*m*D. POTTINGBR,

Surintendant généralürüratis. ’tt.-
rage garanti, 
ville et de la cam- 

lui prendre use

Bureau du chemin de fer.
Moneton, N. B., 27 Nov. 1H84 —1 an

rogrnoaa r
Le “Kidney X\ ort” m'a guéri 

dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des méaeoins. remède vaut

Pr’t de Montreal.
8.40 a.m.
4X0 p.m.

Tousles convois à passagers se rendent 
tement à Montréal, sans changement de 
ni de locomotive et indépei..l.^~.^c^t de U 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa 4 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes lee 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring- 
field, quittant Boston viâ Lowell 4 7.00 p.m.. 
vià Fichburg 4 6.00 p.m. et New-York i 
4.30 p.m., arrivant 4 Montréal 4 8.26 du

Arr. h Ottawa. 

8.00 pan.

RT A Î77 RK8

MEDECINES CELEBRES
in# et se secoua. 

Fuis, sautant à bas dn lit :
—Mon cher José, dit-il, je ne 

me gêne pas devant vous.
—Faites.
Il mit son pantalon et remplit 

d’ean une cuvette dans laquelle, 
pendant nn instant, il baigna 
son visage et la moitié de sa 
tête.

VER SOLITAIREi POOR L88
Sami Hodges, XV i 1 liam» town, W est Va.rions.

—Mais tout serait perdn, mon 
cher José.

—Maintenant, 
voue pourquoi vous devez voir 
aujourd’hui Maximilienne ?

—Oui, seulement...
—En bien ?
—Que lui dirai-je ? Elle peut 

se douter de quelque chose, elle 
peut deviner...

—Bile ne devinera rien, elle 
croira ce que vous lui direz.

—Est-ce que vous serez là 
pour me souffler ?

—Non, mais tantôt je vous 
apprendrai ce que vous avez à 
faire et à dire. Je ne vous au
rais pas réveillé tout à l’heure, 
je vous eusse, au contraire, lais
sé dormir jusqu’à midi, si je n’a
vais pas eu besoin de causer 
avec vous avant de partir.

—Comment ? vous allez me 
quitter ?

LBEBT,
ILHOUHIB.

dievauxUun éminent savant allemand a récem
ment découvert un “ spécifie certain ” ex
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n'af
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma
gique sur le Ver Soi!t* ire qui se détache 
de sa victime «t passe facillement et tout 
entrier, avec la tete, et étant encore en vie.

Un seal médecin s’en est servi dans plue 
de 400 cas, sans qu'il ait manqué ne seuh 
fois de prod ire Sun effet. Succès garanti, 
on n'txigeaicun payment avant que le vei 
ne soit sorti tout entier. Envoyez nn tim
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
lee conditions.

HEYWOOD «t Cie ,
19 Park Place, New^York

tiens ot m a guéri après que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, 8t-Albane, Vt.

ftoafVres-Yona de la malaria T
“Le “Kidney Wort" est supérieur 4 tous 

les autres remèdes dont j’aie jamais fait 
usage dans

AirKNT k Ottawa :—C. STRATTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrtck.1 an comprenez-

4 VIS.—Lea médecines ci-dessus, célè 
HL bres dans tout le Canada pourleur 

efficacité 'ie se trouvent que chez M. ti. 
STRATTON. Je mets donc le public en 
gardn contre los contrefaçons.

le L'üOJidE
ipl’xe du créateur 
si c implique, et si 

rangé par la mala
le moyen le plue 

doit être demandé 
:ar le corps humain 
rop 'précieux pour 
élève la question : 
r 7”
£SSBK, de l’Uni ver 
ie, a fait une élude 
’stôme nerveux et

UBR1SSBNT 
ÿem^nt du système 
Spermathroée, Go- 
irieiure et l’ïmpor-

vez été trompé et 
TANS qui préten- 
asse de maladie, 
delà méthode dp 
rue cette maladie 
icurable.

Bg
elle un traité pré- 
Johannessen par

le personne souf- 
, pourvu qu’elle 

autorisé, aux

rOGELBR,
S reel, New-York, 
ipliqués sont trai- 
spêoialea du doc 
* l'avis d’uamé

ma pratique.
Dr R. K. Clark, South Horo, Vt.

, „ Ktee-von* bilieux t
‘Le “Kidney Wort" m’a fait plue 

pue tous lee autres remèdes dont j'aie

T ALEXANDER.
N. B.—On pent aussi obtenir l’article vé

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
GOOÜALL A FILS, rue Wellington; 
et DAGLI8H A F RB RB, rue Queen, ouest.

de bien

U*Sfde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

“ Le “Kidney Wort/’ 
f^tdes hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 

W. C. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst,Caissier M. Bank, Myortown,Pa»

—Je me sens mieux, dit-il en 
s’essuyant la figure, ma tête se 
dégage. Maintenant, mon cher 
José, je me crois bien éveillé.

—Alors, voua aile* pouvoir 
m’écouter et me comprendre.

—Je l'espère. J’endosse mon 
pardessus José ; il ne fait pas 
chaud dans cette chambre. 
Voilà! Je s.iis tout à vous, mon 

' cher de Bogaa. Qu’avez-vons à 
t me dire ?

OC. —Aujourd’hui, dana l’après- 
'V'-W midi, vous verrez votre fiancée.

Le jeune homme regarda fixe
ment José, ayant l’air ahuri.

—Hein ! fit-il. vous dites que 
je verrai Maximilienne aujour
d’hui?

—Oui.
—Où cela ?
—Où elle eat.
—En vérité, mon cher José, 

je ne comprends plue rien. Vo
tre idée d’aujourd hui est tout à 
fait opposée à celle que vous 
aria* hier. Eh «flfet, que me

CHEMIN DE PREMIERE CLASS!
SEwL uEPOTA HULLBT RAILS NEUFS EN ACIBR

1 juillet 1884 Lee paasag-re pour le Sud et l’eet changent de 
char» à la gare Bonarenture 4 Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et eana que 
le passager ait 4 s'en occuper.

Le bagage est ohôqué pour n’importe quel en 
droit.

iM billet» et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Graad Tronc 
rue Sparke. et au dérxît dee billet», rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des train» eo 
d’après l’heure du 75ème méridien.

D. C. LIXHLEY

POUR LA VENTE DIJ

“CAMADA”Sirop lies Infants du Br EoderrtEtee-voea toerfnre per le rhmna-

“ Le “Kidney Wort” m'aguéri lorsque lee 
médecine m avaient condamné et apree que 
j eus souffert pendant trente an».

El bridge Malcolm, West Bath, Maine-

Ce eirop eat prép». 
rée avec l’approbs. 
tion des professeur* 
del’B oie de Méde 
cine < i de Ohirui» 
gie de Montréal

—Chee M. Z. GBOLEAU,

__________________ Rue Principale.
réglée Presents de J^oel

maladie dent, je souffrais dopui* plusieurs 
années. Plusieurs de mee amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien."

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mothe, Vt.

S> vous voulez chasser la Maladie 
et jouir d’une bonne santé

Faite» usage dn

W Gérant„

À. G. PEDBN,
Agent gén. dee passagers. 

Ottawa. 22 août 1884-

• de l’Un.
lu Uolîegi JOUR DE L'AN

56, o*-
Le sirop dee en- 

■opériem 
tes lee prépa- 
ne calmante» 

offertes aux mèrtt 
de famille pour conserver la santé de lemi 
enfanta; u peut être donné avec ’a plu 
grande confiance aux enfante dans lee ce» 
suivants: Colique. Diarrhée, Dyssenterii, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toui. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sibop du Dk Godkrri e 
n’en achetez point d’autre.

Bn vente par tout le Canada et lea Btat«

C. H. DOUCETCLUB HOUSEêyffl fants est 
4 tout [ Aaeien PmI« «le P. O’MEARA]

(Ci-devant employé chez 8. Laporte)20, 22 ET 24, HUE GEORGE(A suivre.)

MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,maison a été reparée, déeerée et 
à neuf, avec toute» lee

Améliorations Modernes

Cette
meublée

ent Demandez à cinqnante dames 
quel est le partum qu’elles considè
rent comme le plus délicat, le plus 
pur, le plus sain, le plu. durable et 
sous tous rapport, le plus désirable. 
Quarante - neuf nous répondront 
c’est l’eau de Floride Murray et 
Lanman, New-York. N. A Savard, 
dépôt en gros, pue Pa)hogsie, Otto-

(Bâtisse de VHôtel Russell)Lé Purificateur du Sang,
RUB SPARKS. OTTAWA.

Des avantage» spéciaux sont offerte a tu 
Artistes de théâtre.

La buvette eet toujours pourvue dee noil 
leurs marques de

Vlnai» Liqueur» et Cigares.

Ci. I. Labelle, Coufecti nue et repare toute» espè
ces de bijouteries,

GRAVEUR. ARGENTEURBahtier de la Cour Suprême, B. C. 
RUB BRITANNIA, 

WW-T-
0tttwa,;20 ,ov. ISS I

Unis
;PRIX, 25 et». LA BOÎTTE1LLK,

ET DOREUR.
I|œroOElMIIEg ( SPÉCIALITÉ

sol urvuneuurq
B. B. McGALK, Ohÿtoe. T. P. O'CONNOR, Prop.

S1883. Ottawa, 2 sept 1»»41 anWTL
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LS CANADA, 4 Février ititib '

7e anni

LE COMMERCE CHEZ NOS 
VOISINS

Voici un état nui donne un idée 
très-exacte (iujnouvement commer
ciale des Etats-Unis, de t878à 1884.

EXPORTATIONS IMPORTATIONS
$737,092,073 $431,812,483 

765,159,825 513,602,796
889,783,422 696,807,176
833,549,127 670,209,448
767,681,946 752,843,507
795,209,316 687,065,216
749,303,802 629,227,730

chacun en aurait eu pour bien plus 
que son argent. Mais il y avait 
encore M. McDougall, mademoi 
selle Denzil et madame Harrison, 
et tous les trois sont venus à tour 
de rôle faire entendre du joli chant 
fort bien vendu. Nos félicitations 
à tous.

PARLEMENT FEDERALLA FEMME HURLEY

A. S. NORDHUIMKK, ABONNous avons reçu des colonnes 
entières de dépêches télégraphiques 
sur le compte de cette nouvelle 
Charlotte Corday, qui 
d’assassiner O’Donavavi Rossa, et 

nous demandons plus que 
jamais ce qu’est cette femme et à 
quelle inspiration elle a obéi, en 
voulant tuer l’agitateur irlandais.

Les dépêches, en effet, se contre
disent d’autant mieux que la femme 
Dudley garde un sang-froid împe 
nétrable et un silence qui mettent 
sur les dents les plus 
seurs de nouvelles de la presse 
américaine.

Une rumeur, qui semble accré
ditée, va cependant à dire que cette 
femme est attachée, depuis un cer
tain temps, à la marche de la ligue 
irlandaise, comme espion du gou 
vernement anglais, qui la soudoie
rait à ce titre. Mais, ce n’est 
encore ici qu'une rumeur.

L’état de Rossa ne semble pas 
inspirer de craintes.

CHAMBRE DES COMMUNES MONTREALTORONTO,
Galerie de la Presse,

3 Février.
La Chambre traverse actuelle

ment cette ère de calme-plat qui 
précède toute époque de travail 
sérieux. Ou amadoue les députés, 
on les prépare aux longues séances 
de nuit, en leur servant les pre- 
mièiei délibérations par petites 
doses.

Aujourd'hui encore, les ordres 
du jour étaient très-légers, et j’y 
puise les faits suivants qui en cons
tituent les grandes lignes.

M. Curran a présenté une re
quête de M. Kerry, président de la 
Chambre de commerce de Montréal, 
aux lins d’obtenir une loi pour 
régler la distribution équitable des 
biens des insolvables.

M. White (Cardvvelll a présenté 
le premier rapport du comité des 
Débats, qui recommande la nomi
nation de M. Beaulieu au poste de 
traducteur-en-chef, à la place de 
M. Gèlinas qui a donné sa démis
sion, et la nomination de M. Sévère 
Gélinas pour remplir la vacance.

Le rapport recommande encore 
que les membres ne reçoivent à 
l’avenir que deux copies reliées du 
ilansanl au lieu de cinq, et que les 
journaux du pays reçoivent aussi 
telles copies au lieu des premières 
épreuves qui leur sont distribuées 
chaque jour.

Sir John A. Macdonald a pré
senté un rapport du comité spécial 
nommé pour composer les divers 
comités permanents delaChambre. 
Ce rapport a été emporté d’emblée.

L’Orateur a ensuite donné lec 
ture d’un message de Son Excel
lence, contenant copie d’une dépê
che du très-honorable Secrétaire 
d’Etat pour les colonies, en réponse 
A l’adresse conjointe que les deux 
Chambres du Parlement ont en
voyée ê Sa Gracieuse Majesté la 
Relue Victoria, comme uue exprès 
sion de sympathie, à l’occasion de 
la mort de Son Altesse Royale te 
inc d’Albau y. La dépêche se lit 
comme suit:

9% BT 67 Rc* Spares,
*va tenté

W
OTTAIWA. r- Pour six mois....

Importateurs dbnoua

<Q*> Pour quatre mois1878
1879. BAZAR DU BON PASTEUR i1880. <s GABLES BROS., N.Y1881 OHAINE i BROS , N Y. Edition HUn diner sera offert à toute la 

députation par les dames Patron- 
nesses du Bazar du Bon Pasteur, 
demain soir.

Nous connaissons tiou la galan 
terie de tous les membres de nos 
Chambres fédérales, pour douter 
un seul instant du leur assistance 
en foule à ce banquet en faveur de 
la charité.

1882.
» %1883, D’ESTEY Pour l'année.

tORGUES1884.I Lbs Plusus ram as-
CELEBRES \

PIANOS ET ORGUES DU MONDE
CONDITIONS LIBÉRALES.

GLE MONDE ET LA VILLE
IM’IS LiS

Il n’y aura qu’un bal à Rideau 
Hall, durant la présente session. 
Ce sera, par exemple, une affaire 
considérable, et plus de 600 invita
tions sei ont lancées.

Le service télégraphique a néces
sité l’adjonction de plusieurs nou
veaux employés, dans les bureaux 
de cette vill -. La session, c’est la 
poule aux œufs d’or pour les Com
pagnies de télégraphe, et elles 
jubilent, de ce temps-ci.

«^-Essayez de vous procurer 
une boite du nouveau poivre-céleri, 
chez N. A. Savard, rue Dalhousin.

Le froid 11e semble pas vouloir 
nous fausser compagnie de sitôt ; 
et, hier encore, le theimomèire 
marquait 22 degrés au-dessous de 
zéro. Cost une température aigre- 
douce, qui chatoie curieusement 
les plus insensibles.

La glissoire et le rond à patiner 
de Rideau Hall vont offrir un ta
bleau joyeux et animé, ce soir. 
Leurs Excellences le gouverneur- 
général et la marquise de Lans- 
downe ont invité, en effet, un grand 
nombre de personnes à aller s y 
amuser en leur compagnie.

Il, % JULIEN,ALPHONSE 1
ADMIÏ.-----ETABLI EX 1869-----

MAGASIN GENERAL D’EPICERIES
LIQUEURS

PROVISIONS, GRAINS ET FARINES 
ETC.. ETC.

A
“LE <Entrepreneur de J' les Funèbres
Le seul joun

Abonnent*363 Rue DALHOUSiE, Ottawa,
Li GUERRE RE URINE Ci-deran■' occupé par M. Jos. Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer an pu 
et de sea environs qu’ il a ouvei t un magasin de pompeé funèbres. Tonte commande qu on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérée. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à I». 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournie sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

“.LE C01I1On trouvera au magasin du soussigné 
tous les articles d’épiceries, liqueurs et pro
visions, les i.ieux choisis, pour les fa 1 iltes, 
à des prix qui défient la compétition 

Tout en remerciant mes nombreuse prati
ques cl le public en général du patronnage 
liber,1 qu’on ma accordé jusqu’à présent, 
j’esjôre en mériier la continuation pour 
l’avenir par le choix et le bon marché de 
mes marchandises. Une visite est sollicitée.

blic d’Ottawasemble enfin vouloirLa guerre 
aboutir à quelque chose en Chine, 
et vraiment il est grand temps que 
cela vienne. A t-on jamais vu, en 
effet, dans les annales militaires du 
monde, une série de tâtonnements 
et d’hésitations comme celle qne 
vient de parcourir la France, avant 
d’en donner sérieusement sur les 
doigts aux fils du Céleste Empire.

Mais, heureusement, cela semble 
fini, et l’amiral Courbet, les

de i’isle et Négrier marchent

H1
Renfermant i

1
Abonnement,

Les deux é

Impress 
exécutées 
plusieurs coul 
etc., d’un'fini

S6TPRIX

3 mai—1 an * W»
Grande Vente à Sacrifice sions tToute ma chmdise porté à domicile.

Alfred L. PINARD. *------de-------27 déc—2 m PORCELAINES, VAISSELLEéné-
FETESI FETES! FETES!

magasixTüe III IIS.

Les ordres ec 
une attention 
tés avec soin. 

S’adresser’
Mr 1/

raux
hardiment de l’avant, et vont aj> 
prendre au peuple chinois, à coups 
de canons, de fusils et de baïonnet
tes, ce qu’il eu coûte pour ne pas 
savoir respecter la foi des traités et 
le droit des nations.

Une première rencontre a eu lieu 
aux mines de Keluug, et apèrs une 
rude mêlée, les troupes françaises 
se sont emparées des fortifications 
de l’ennemi. Les Français ont eu 
9 hommes tués et 51 blessés, et les 
Chinois ont souffert, parait-il, des 
perles considérables. ;

'
ET VERRERIE

!»CHAMPAGNE! VINS RKClIFltCtiÉd !
CIUAKKS !

Un assortiment complet do liqueurs 
choisies et cigares, vient d’élre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McfCay.

Liqueurs françaises et italiennes. Barton 
et Gastlor, Si. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Uiaieau-d'av, f. H. Mumrn, Char- 
lieuse. Kummel, Bénédictine, Curucao, 
Moraskno. Vertraoulh,Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
el Canadiens.

1 Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

Tout fiait être vendu an prix coulant afin de lialre place 
marchandIses d’automne qui non».pour le# nouvelle» 

viennent d’Europe. ï

LE iC. S. SHAW & CieIl arrive assez souvent que la 
station de police se trouve sans 
pensionnaires, et cela est assuré
ment un fameux certificat de mo
ralité en faveur de la population 
d’Ottawa. Hier encore, les cellules 
étaient vides.

Le charretier Veilleux, accusé 
d’avoir volé $150 à uu vieillard du 
uom de McDougal, a été condamné 
à subir son procès aux prochaines 
assises pour assaut et vol de $5.00. 
On n’a pas voulu l’admettre à 
cautions.

M.Esmond, président du bureau 
des écoles séjwrées de cette ville, a 
conviés lestmembres et officiers du 
bureau à ur. dinei au profit du Ba
zar des Ssurs du Bon-Pasteur, 
lundi soir. La veillée s’est passée 
très agréablement, et nul doute que 
que la recette du bazar s’est ressen
tie de cette générosité.

•»Importateurs directs.
lanOttawa, 21 Janvier 1884

Ottawa el

KARTHOU
POUVOJDowning Street,

1er mai, 1884.
Monseigneur,—.l’ai reçu et sou

mis à la Reine votre dépêche du 9 
dernier, contenant une adresse 
conjointe votée par le Sénat et la 
Chambre des Communes du 
Canada, aux fins d’offrir un 
témoignage de sympathie à Sa 
Majesté, à l’occasion de la mort de 
Son Altesse Royale le duc d'Al 
bany. Sur instruction de la Reine, 
je vous prie de bien vouloir présen 
ter les remerciements de Sa Majesté 
au Sénat et à la Chambre des 
Communes du Canada pour la 
bienveillante expression de svm 
pathie qu’ils lui ont adressée.

Votre reconnaissant,

hmmCLUB ST HUBERT
: Une dépê 

ce matin, 
ville de Kai 
au pouvoii 
Gordon a 
prisonnier, 
une bien pé 
gleterre, et 
position di 
mêe va se t 

Une sec 
rien u’est 
les nouvell 
thoum et d

Le club de chasseurs St Hubert, 
fondé le 22 février 1884, a eu ses 
élections annuelles lundi dernier : 
Patron—l’honorable A. P. Caron. 
Président—T. G. Couraolle», ré-êlu. 
1er Vice Président-J C. Taché, jr.

P. A. Trudeau. 
Secrétaire—Emil" Smith, ré élu. 
Trésorier—L. J. Coursolles, 1 
Directeur—J. N. Deslauriers, “ 
Gardien du musée—A. Bureau.

Comité—Alf. Lecle c, E. Gau 
vreau et Thos Brulé.

Le club compte maintenant 43 
membres actifs.

N0. 450, RUE SUSSEX
W. O. jRcKAY, A. VISIJA1ATEAAXT PRET ’

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

Le soussigné recevra jusqu’au 16 février 
1885, des soumissions de la part des per
sonnes désirant obtenir le privilège de 
tenir le passage de la rivière Ottawa entre 
Je quai de Papineauville dans le township y 
de Ste Angélique, dans le comté Ottawa, 
dans la province de Québec, Canada, et le ,J 
quai de Brown, dans le township de Plan- v 
tagenev, comté de Phescott. Province 
d’Ontario Canad i, en conformité des con
ditions létinies dans les règlements, dont 
on peut se procurer des copies au dépar
tement du Revenu dé l’Intérieur à Ottawa, 
ou du percepteur du Revenu de l'Intérieur 
à Ottawa.

Chaque soumission doit établir le mon
tant que le soumissionnaire consent à 
payer par année pour le privilège en ques
tion. ue montant sera payable d'avance 
suivant les conditions du bail fait pour 
cinq années à dater du i remier mai 1885.

Cnaque soumission doit être accompa
gnée d’un chèque accepte par une dee 
b nques chartrées laisant affaire à Ottawa, 
po r la mo.tié du montant offert par an
née dans la soumise n Ce montant sera 
mis au crédit du compte de la première 
année dans le cas ou la soumission sera 
acceptée et tous les autres chèques seront 
remis excepté da-is le cas ou les soumis
sionnaires se dé.-isterai ;nt, le montant sera 
alors confisqué.

Toutes les lettres doivent être adressées 
au soussigné et p rter a suscription 
“Soumi-sion pour le passage entre Papi
neauville et le quai de Brown.”

Capot» d’Our»
Capots de Loutre 
Capots de Loup-marin 
Capot» de Mouton de Perse 
Capots de Buffle 
Capots de Raton 
Capots d’Astracan
Manteaux de drap doubles en 

pelleterie.

do2e ASSOCIATION MÜTMLLK
DJ3

PBEVOYAME
OU CANADA.

porée d’après les Statuts 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

Consolidés
J

kSirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
ta bouteille. En vente chez G. U. 
Dacier et H. F. MacCartv, Ottawa

Tous ceux qui ont visité les bâ
tisses parlementaires ont dû remar
quer le grand déploiement de sur
veillance qui existe partout. Cet 
état de choses a été nécessité par 
les événements déplorables qui se 
sont accomplis récemment en An
gleterre et ailleurs, et nous devons 
féliciter le gouvernement d’avoir 
adopté ces mesures, La prudence, 
en effet, est la mère de la sûreté.

Le Free Press fait erreur, en 
annonçant qu M. Fred Colson, 
attaché à la rédaction de la Gazette, 
de Montréal, a été nommé secré 
taire de l’hon. J. A. Chapleau. M. 
Colson n’est, en effet, entré dans le 
département de l’honorable secré 
taire d’Etat que comme aide, et le 
secrétaire actuel, M. L. H. Taché, 
nous a déclaré qu’il n’a pas l’inten 
lion de donner sa démission, au 
moins immédiatement.

La nuit dernière, vers minuit, le 
feu s’est déclaré dans le haut de la 
maison occupée par M. Farrell,mar
chand de chaussures, rue Sussex. 
Il parait que le feu a origmé dans 
la chambre des cordonniers, située 
en arrière de l’Académie du profes
seur H. A Trudel, au 2ème étage. 
La perte de ce dernier est d’environ 
8100 00. Celles de M. Farrell ne 
sont pas encore connues, mais sont 
pt n ronsidérnhl s. Grâce aux ef
forts des pompiers et à la vigilance 
de M. Paul Fauvreau, sous-chef du 
feu, l’incendie ne s’est pas propagé 
au-delà du 2ème étage, bien que le 
travail des pompiers ait duré près 
de trois heures.

Le concert de la salle St James, 
hier soir, a été une brillante affaire, 
au double point de vue du succès 
musical, qui a été complet 
et de la recette, qui nous a paru 
abondante. M. Lauder, comme 
pianiste, et M. Boucher, comme 
violoniste, ont ravi l’admiration et 
les applaudissements de lewi audi
toire, el eussent-ils été les seuls 
comparants de la soirée que déjà

Derby. R. J. DEVLIN.MONTRES et BIJOUTERIES
A 50 pour 100 de rabais.

BUREAU PRINCIPAL:
163 RUE ST JACQUES. 

MONTREAL.
A PRAprès cette communication que 

toute laChambre a écoutée debout. 
Sir John a mis sur la table le rap
port des commissaires nommés 
pour consolider et réviser les 
statuts du Canada.

Sir Léonard Tilley a introduit un 
bill pour amender l’Acte 37 Victo 
ria, c. 17, et ce bill a subi sa pre
mière lecture immédiatement.

L’Hon. M. Carting, en réponse à 
M Hessou, a déclaré que ce n’est 
pas l’intention du Gouvernement 
de réduire à 2 cents le droit des 
postes sur les lettres.

M. Landry (Montinaguy) a fait 
motion pour obtenir copies de Ions 
les ordres en conseil, au sujet du 
choix de la ligne la plus courte et 
la meilleure pour localiser le che
min de fer qui devra relier le 
terminus actuel du Pacifique Ca
nadien à un des ports de mer des 
Provinces Maritimes. M. Landry 
dit qu’il n'a pas l'intention d’ouvrir 
le débat actuellement sur cette 
question, mais il tient à mettre le 
gouvernement en gaide contre 
certaines rumeurs qui circulent. 
L’Hon. M. Langeviu remercie l’ora 
leur de cette démarche, et l’assure 
que l’houorable ministre des che 
mins de fer sera heureux de reudre 
justice A ses représentations.

Et la Chambre s'ajourne à 3.55.

On parle 
de mesui 
temps qui 
demandon 
qu’aujouri 
sens de to 
lions ; qui 
adoptées o 
gérées, po 
l’entiée d’ 
qu’on la i 
tremenl, c 
mettre de 
Cité, de r 
ravages, 
dépit de 
science n 
prudence 

Nous i 
leur devo 
de veiller 
Mous 
exemple, 
nable de 
adopter 
naires, à 
grandes 1 
doit lent 
vision de 
les autre 
se prépai 
ments bj 
et il est 
son tour 

Anjou 
plainte 
les mai 
pales ; u 
tention 
du gaz, 
ses tuy 
littérale 
longtetr 
de la v 
tous le?

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 

sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse

DIRECTEURS.
A. L. ddMartigny, Ecr., Caissier de Banqn 

Jacques Cartier—“ Président” 
n. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terres de Vice 
le Couronne Québec, P. Q. Présidents 

Globensky, Ecr., 0. R.
I. Mat sue. M. P., Président du bureau 
d’Agriculture de la province de Québec. 

John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McKntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha ris, Ecr, Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

Ho

vous
LH -CîSti ts

u J
H. Norez,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“ London Chop House”

r'2*AVIS AUX ENTREPRENEURS.
Des soumissions distinctes, cachetées, 

(cumerant plans et devis,) adressées au 
soussigné et endossées ‘•Soumission pour 
appareil .e chauffage à eau chaude, Brock- 
ville, Ont., seront reçues à ce bureau jus
qu'au LUNDI, 16 FEVRIER prochain

Les plans et devis, etc., pourront être ex
aminée à ce bureau et au bureau du commis 
des iravau», édifice du Bouveau bureau de 
poste, Brockville, le ou après te 2 Février 
prochain.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites stri 
tement conformes aux formules imprii _ 
et signées par les soumissionnaires mêmes.

Un chèque de banque accepté fait payable 
àl’otdrede l'honorable Mini-tre dee Tra
vaux Publics, égal à cinq pour cent do prix 
de la soumission doit accompagner cette 
dernière, laquelle somme sera confisqué , -i 
le sou missionnaire refuse d'accepter le con
trat pour V 
tionnée da 
envoyé sera re 
naire dont la 
acceptée.

Le Ministère ne s'engage à accepter ai la 
plus basse, ni aucune dee soumissions.

Par ordre.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. BUaillon, B. O. L.—Aviseurs Légals. 
Arthur Gagnon —Secrétoire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.

J. Guérin.—Diricteur Médical.

Lee surplus sont déposés dans le trésor 
provinc af.

Pour informations s’adresser à

15. MI ALL.
Commissaire du Revenu de 1 Intérieur 

Département au Revenu l’Interieur, 
Ottawa, Janvie-, 24, 18*5.Dr. J.

M. CHARLES PUNCHARD
No, 76. BUE SPARKS,

OTTAWA.
8 Mil 1 M.

AVIS AUX ENTREPRENEURS20 lbs Cassonade Blanche $1.00 1
LA VALERIA

15 do Nacre Granule $1.00 
(JneMnagnlflqiie lampe valant 

82.00 pour $1.00

DES SOUMISSIONS cachetées adressée» 
au soussigné, Et portant la suscription 
“Soumission pour Gollingwood,” seront 
reçnesjusq l'an LUNDI, 9ème jour de FE
VRIER prochain inclusivement, pour la 
constrnciion d’un briselame à Colling wood, 
comté Simcoe, Ontario, d'après les devis 
que l’on pourra voir en s adressant à Adam 
Dudgeon. Ecr., à Oollingwoed, lequel four- , 
nira des formules de soumisMons imprimées. , j 

Les soumissionnaires sont avertis que 
leurs offres ne seront point prises en consi
dération si elles ne sont faites sur les formu
les, dont les blancs devront être convena
blement rempli i, et porter leurs proprçe 
signatures.

ge aux taux et tmnes 
•umission Le chèque 

tourné à chaque soumission- 
sou mission n’anra pas été

Soil
Ottawa, 15 mars 1884 

Je certifie que depuis deux ans mes che
veux tombaient beaucoup et oprè« que 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE- 
RIA. trois fois, n.es cheveux oit et ssé de 
tomber. IOscar McDONELL

A. GOBEIL,
Bs—éiahs.tSr Chambre garnie h louor au 

No. 122, rue Câlin ai t.
L B&LAXGKR,EPICERIES, PROVISIONS,

VERRERIES, VAISSELLE

101 RUE RIDEAU.

Pholograj lie, Ministère dee Trava 
Ottawa, 29 Jan

tux PubHcs, 1 
vier 1815 f

un demande uu agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
4u Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouv jlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
“ The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.”

9 <x*t

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

POMMES P0MMKS PoMMKS *
u"79, RUE QUEEN, LONDRES, B. O-, « “î ' de’unqM'VcMpU .

Seront heureux de correspondre avec les * honorable Ministre des Travaux ,
propriét tires de vergers, les marchan Is et Publics. égal à cinq pour cent du prix de la 
expéditeurs de pommes an Canada, en vue •oumission. et ce chèqi e sera confisqué si 
du commerce d’automne et du printemps. *e •oumissionnaire refuse de signer le con- 

MM. Donald et Oie., donneront aussi les lorsqu il en sera requis, ou s'il ne corn- 
facilités accoutumés à leurs pratiques oui P*®1* PM 1 ouvrage qu’il aura entrepris. Le 
auraient besoin d’avances. chèque sera remis à ceux dont les soumis-

31 jo llet 1884 9m ei°n» n’auront pas été acceptées.
--------------------------------------------------------- Le département ne s'engage pas, néan

moins, à aooepter ni la plus basse ni aucune 
dee soumîseions.

Arthor Cuolkttk,
Cultivateur.

St-Thomas d'Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie quêta VaUria m'a ôté très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax a'sez longs mais clairs. Je dois 
faire observer quo je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérta. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

—Fatten Vewai ne la VALE 
MIA. C’est la meilleure pom
made contre la chute de 
cheveux et la Calvitie. En 
vente che* C. O. 1>ACIEM. 
Pharmacien, rue Bnaex

Pir erin,

Mfctitàn 4m Tanu PibU*,8'*1* 
OUnws, 12 Janvier 1W5.1a K. X. Boügib.

Unie #t Polaeeece

BUREAU PRINCIPAL, 101 RUE SPARKS, OTTAWA.
ède miraculeux BEN ATI»; «entre les béaaorrhoVdee : tinérlaen certaine, remède général, en naa*eNoos attirons l'attention du pnblie sur le

L H EM ORRHOIDES — HANNUM’S B EN A TIN E, LE SEUL REMEDE.
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